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MEDIATHEQUE RURALE : MYTHE OU REALITE ? 
MARIE-CHRISTINE PASCAL 
RESUME :  L'evolution des technologies,  le renouvellement des pratiques 
culturelles,  y compris en milieu "rurbain",  ont amene les bibliotheques publiques 
a proposer d 'autres medias que le l ivre.  Par 11  intermediaire des bibliotheques 
centrales de pret ,  les peti tes communes se dotent de mediatheques,  mais les 
conditions sont-elles toujours reunies pour qu'elles soient viables? 
DESCRIPTEURS :  bibliotheque centrale de pret ,  milieu "rurbain",  mediatheque. 
ABSTRACT :  New information technology, and changing in cultural  uses,  even 
in "rurban" areas,  have forced public l ibraries to provide others i tems than 
books.  By means of central  lending l ibraries,  small  towns offer multimedia 
l ibraries,  but i t  might be asked if  the best  conditions are fulfi l led to be sure 
they will  survive? 
KEYWORDS :  central  lending l ibrary,  "rurbain" area,  multimedia l ibrary.  
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PRESENTATION DU SU3ET 
INTRODUCTION 
La comparaison de 11  enquete "Pratiques culturelles des frangais" de 1988-1989 
avec les deux enquetes precedentes (1) permet la mise en evidence d1  un 
renouvellement de ces pratiques,  spectaculaire en ce qui concerne les domaines 
du son et  de 1' image. Les mutations technologiques ont favorise 1 'equipement 
des menages (25 % des frangais possedent un magnetoscope contre 2 % en 1981, 
56 % ont une chaine hi-fi  contre 29 % en 1981),  y compris dans les communes 
rurales.  18 % des ruraux ont un magnetoscope, 42 % une chaxne, 38 % un 
magnetophone, 23 % un walkman. Un veri table boom musical  s 'est  produit  :  
pres d 'un quart  des frangais ecoute quotidiennement de la musique,  toutes 
categories de population confondues;  la progression de 1 '  ecoute touche tous 
les genres musicaux. Par ai l leurs,  le magnetoscope est  uti l ise d '  abord pour 
1 'ecoute differee de programmes televises,  ensuite pour le visionnement de 
cassettes louees ou achetees.  
Cette evolution des pratiques culturelles se retrouve aussi  dans les structures 
de 1 '  action culturelle que sont les bibliotheques municipales.  En 1977, 193 
BM possedaient deja une discotheque. En 1984 le compact disc fait  son apparit ion 
dans les bibliotheques publiques,  en 1987 ouvrent les premieres videotheques 
de pret .  C'est  donc tout naturellement que nombre de bibliotheques changent 
d '  appellation et  deviennent mediatheques.  II  est  certain que 1 '  ouverture de 
la Bibliotheque publique d '  information du centre Pompidou en 1977 a eu une 
grande influence sur la conception meme des services.  
Les bibliotheques centrales de pret  el les aussi  sont concernees par ce phenomene. 
Si  1 'on excepte le cas de la BCP de 1'Aude qui a ouvert  une discotheque en 
1954, les premieres BCP a introduire le son a cote de 1 'ecri t  1 'ont fait  dans 
les annees 70 (Rhone, Val d 'Oise,  Aube).  En 1988 17 BCP ont une videotheque 
de pret .  Les BCP sont devenues mediatheques departementales (decentralisation 
oblige) de pret .  Et par voie de consequence,  el les diffusent dans leur reseau 
des documents autres que le l ivre.  
Le memoire aura pour objet  1 'analyse des mediatheques municipales ou des 
mediatheques-relais dans les communes de moins de 10 000 habitants.  Pourquoi 
y a-t- i l  choix de nouveau(x) support(s)? Quels publics sont concernes? Une 
mediatheque en milieu rural  est-elle viable? Peut-on determiner des cri teres 
pour qu'elle soit  viable et  durable? 
(1)  bg n° 52 
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I CHAMPS DE L'ETUDE 
Etudier les mediatheques des communes de moins de 10 000 habitants rend 
necessaire la connaissance du terrain sociologique et  du cadre administratif  
et  structurel  dans lesquels el les sont implantees.  C'est  pourquoi nous allons 
essayer de donner un aper<ju synthetique du milieu rural ,  du cadre departemental  
(reseau des BCP) et  du cadre municipal.  
1.  Le milieu rural  
Plutdt  que le terme "rural",  nous prefererons employer avec Ph. Benoit  et  
Ph.  Irrmann (2) le terme de rurbain, neologisme qui designe 1 'ensemble des 
communes rurales et  des unites urbaines de moins de 20 000 habitants.  Ce nom 
est  applicable,  nous semble-t-i l ,  aux communes de moins de 10 000 habitants.  
En effet  rural  fai t  reference a une reali te bien particuliere et  on ne peut 
I I  appliquer a un departement tel  que le Nord ou le Rhdne, ou a une commune 
chef-l ieu de canton de 5 000 habitants.  
Le terme "non urbain",  parfois employe,  n 'est  pas tres satisfaisant dans la 
mesure ou la definit ion se fait  en negation par rapport  a la vil le.  
Les communes rurales au sens propre,  celui  de 1 '  INSEE, c '  est-a-dire une 
population inferieure a 2 000 habitants,  regroupent 14,  5 mill ions d '  individus 
et  representent 89 % des 36 653 communes.  27,  4 mill ions d '  habitants peuplent 
les communes de moins de 10 000 habitants.  Ce sont 97,  8 % des communes 
qui sont concernees !  On denombre environ 2 400 communes de 2 000 a 5 000 
habitants,  un peu plus de 800 pour celles de 5 000 a 10 000 habitants.  
L'ampleur de ces chiffres est  encore accentuee par le fait  que le phenomene 
de rurbanite concerne une tres large partie du pays.  Plus des deux t iers des 
departements sont peuples en majorite par des rurbains.  De surcroit  certains 
ne comptent aucune agglomeration de plus de 20 000 habitants (Ariege,  Creuse,  
Lot par exemple).  
En outre,  le milieu rurbain est  different selon sa localisation geographique :  
plaine,  moyenne montagne. . . ,  la continuite de 1 '  habitat  :  vil le isolee ou 
agglomeration multicommunale,  les zones de peuplement :  appartenance ou non 
a une zone de peuplement industriel  ou urbain (ZPIU).  
Nouvelle dynamique et  societe ouverte et  multiforme caracterisent maintenant 
le milieu rural .  Le renversement des courants migratoires entraine la croissance 
demographique et  1 '  arrivee d '  actifs ,  ouvriers (plus du quart  de la population),  
neo-ruraux.. .  est  venue rendre vie aux vil lages.  Le secteur secondaire y a 
accru ses effectifs et  le tert iaire les a developpes au meme rythme que dans 
les vil les.  La population agricole a diminue,  les ouvriers et  les art isans sont 
majoritaires.  Les apports exterieurs sont varies et  sans l ien direct  avec le 
milieu.  La societe rurale depend maintenent des orientations dominantes de 
(2)  bg n° 45 
3 
1'economie locale.  De meilleurs equipements collectifs ,  des revenus en augmentation 
et  une plus grande ouverture sur 1 'exterieur (tourisme vert  par exemple) 
poussent a un rapprochement des modes de vie et  de consommation des ruraux 
et  des urbains.  L'  esoace rural  devient un l ieu de projets :  accueil  d '  activites 
urbaines,  terrains residentiels,  loisirs pour les citadins,  l ieu ecologique.  .  .  
Selon qu' i l  s ' integre,  resiste ou se t ient a l 'ecart  de ces evolutions,  i l  se 
cree des dist inctions entre les espaces ruraux. 
2.  Le cadre departemental  
2.1 Les BCP 
Les bibliotheques centrales de pret  ont ete creees en 1945, avec pour mission 
de "ravitail ler" les peti tes communes grace a un depot temporaire et  renou-
velable de l ivres et  au moyen de bibliobus-caisses.  Les modes de desserte 
se sont diversifies par la suite :  pret  direct  ouvert  a tous et  desserte massive 
des ecoles et  des colleges.  La circulaire du 17 juil let  1978 reoriente les missions 
en particulier de service aux adultes et  de creation de relais-bibliotheques.  
En 1982, la creation de 17 BCP permet la couverture de tous les departements 
(exception faite de Paris et  des departements de la peti te couronne).  
La circulaire dite "Gattegno" du 1° aout 1985 precise les missions,  moyens 
et  fonctionnement des BCP a la veil le de leur transfert  aux conseils  generaux. 
Elle insiste particulierement sur leur mission cooperative en direction des communes 
de moins de 10 000 habitants.  Au 1° janvier 1986, les BCP, de services 
exterieurs de 11  Etat,  deviennent services departementaux, a la fois conseils  
et  incitateurs de la poli t ique departementale autour du l ivre,  et  executants 
de cette poli t ique.  De nombreux plans departementaux de lecture publique sont 
mis en place par les conseils  generaux mais aucune mission specifique n 'est  
definie.  
Signalons en outre qu'au 31 decembre 1990, pres du quart  des BCP (3) est  
informatise.  
2.2 Les mediatheques departementales de pret  
II  convient de noter le caractere paradoxal et  la hierarchie presupposee des 
differents noms donnes :  documents autres que le l ivre,  nouveaux medias,  
non-livres,  nouveaux supports,  audiovisuel,  par les professionnels eux memes. 
Soit  ces documents sont qualif ies en negation par rapport  au l ivre;  soit  le  
terme est  incomplet  :  "nouveaux" pour leur uti l isation certes,  mais pas pour 
leur apparit ion (XIX° siecle pour la plupart)  et  toujours avec la reference 
sous-entendue au l ivre;  le l ivre est  plus ancien mais jusqu'a une periode recente 
n '  etai t- i l  pas reserve a une eli te?Soit  i l  se refere ("audiovisuel") a une 
perception et  non pas a un objet  :  le l ivre n 'est-i l  pas per<pu aussi  par 
(3)  bg n° 16 
1'oeil? Dans tous les cas,  ces appellations denotent la predominance du support  
par rapport  au contenu. 
Les BCP ont introduit  "des documents autres que le l ivre" tres tot  dans leurs 
fonds,  avec une montee en puissance dans les annees 80-90. Les credits  d1  achats 
de la Direction du l ivre ne sont pas etrangers a cette evolution,  en particulier 
les credits  d 'achats de disques (CAD) entre 1982 et  1985. La circulaire du 
1° aout 1985 precisait : ie-5 cotle.ction6 de-5 8CP iont multime.dia6 e.t compi&nmnt 
de.* docu.mznt<!> 6uk tou-i, type.6 de 6uppon.t<i> : livi&<j, pe.iiodique.6, di6quz<s et 
ca66Q.ttZ6, documzntA photoQiapkiquZ6 et audiovi6uzl6, a^iche.6, cantZ6, plan-i, etc. 
(4).  Mais deja en 1953 un compte-rendu des journees d 'etude des BCP parlait  
de 11  introduction du disque dans les collections et  du pret  de reproductions 
d '  art  et  celles de 1982 insistait  sur 1 '  introduction de documents audiovisuels.  
Le disque vinyl tout d 'abord,  puis la cassette audio et  le compact disc 
consti tuent les fonds de la presque totali te des mediatheques departementales 
de pret  (5).  Les cassettes video sont presentes dans 33 departements (6).  
Les affiches,  cartes postales,  diaposit ives,  artotheques ne concernent encore 
que quelques reseaux (7) :  est-ce un phenomene isole ou le debut d '  une extension? 
L'  evolution est  rapide si  1 '  on compare la si tuation de 1991 avec celle de 1986 
qu'avait  etudiee Gerard Herzhaft  (8).  
3.  Le cadre municipal 
3.1 Les bibliotheques municipales 
Les BM, au sens des recommandations de la circulaire du 1° aout 1985, sont 
creees par arrete municipal,  installes dans un local  exclusivement reserve a 
cet  usage,  possedent un fonds propre,  disposent d 'une l igne budgetaire et  sont 
dirigees par un agent qualif ie et  remunere.  Les communes rurbaines comptent 
autant de ces equipements que les vil les moyennes et  grandes.  Bien que disposant 
de moyens f inanciers,  en personnel,  en collections et  en services offerts  moindres 
-  surtout pour les vil les de moins de 5 000 habitants-  el les ont des resultats 
superieurs a la moyenne nationale en ce qui concerne le nombre de lecteurs 
et  le pret  de l ivres.  Autonomes, el les beneficient cependant largement de 1 '  
action de compensation de la BCP par des renouvellements de documents,  des 
aides ponctuelles et  des conseils  techniques.  
(4) bg n° 3 
(5) voir  annexe 1 
(6) voir  annexe 2 
(7) voir  annexe 3 
(8) bg n° 28 
3.2 Les bibliotheques-relais 
Par ai l leurs,  la bibliotheque-relais est  une prefiguration de la bibliotheque 
municipale,  car el le est  communale,  presente des documents en l ibre acces 
et  en consultation sur place,  est  ouverte a tous les publics deux fois par 
semaine,  est  geree par un responsable ayant re?u une formation elementaire,  
beneficie d 'un depot renouvele de la BCP. Un grand nombre de ces bibliotheques-
relais regoit  un depot multimedia de la part  de la BCP, principalement des 
documents sonores et  des videocassettes;  cette offre de services est  l iee a 
la poli t ique d 'acquisit ions de la BCP. Le fonctionnement de ces bibliotheques-
relais resulte du schema du reseau de chaque BCP, heri te de leur histoire 
propre :  centre de ressources,  points lecture,  antennes,  depots.  
II AXES DE RECHERCHE 
Ce tableau ainsi  brosse,  la problematique pourrait  s 'enoncer en trois grandes 
questions :  quelles mediatheques? pour qui? avec quels moyens? La recherche 
porterait  sur la reali te des mediatheques "rurales",  les conditions et  les 
cri teres necessaires a leur mise en place et  a un fonctionnement coherent.  
Les trois axes principaux de reflexion seraient :  
* le probleme du choix de nouveau(x) support(s)  
* le probleme de 1 'adequation de la poli t ique de 1 'offre a la poli t ique de 
la demande 
* le probleme des cri teres de viabil i te.  
1.  Premier axe :  la question du choix 
Pourquoi vouloir  etre une mediatheque? Est-ce un effet  de mode? Est-ce pour 
favoriser 1 '  acces de tout public aux differents types de culture et  d '  infor-
mation? Est-ce pour diversifier  les sources documentaires? Quelles sont les 
motivations des decideurs? 
Quels supports choisir? Pour etre mediatheque, une bibliotheque a-t-elle 
besoin d 'un seul autre support ,  ou faut-i l  qu' i l  y ai t  accumulation? Parmi 
les differents supports,  lesquels choisir? lesquels exclure? Faut-i l  tenir  compte 
de leur fragil i te,  donc de la rentabil i te du service? de 1'equipement potentiel  
du public? des connaissances et  des gouts du bibliothecaire,  professionnel 
forme aux metiers du l ivre? Comment prendre une decision devant le progres 
des technologies,  par exemple le videodisque ou les logiciels? Qu'  apporte 
chaque support? Par exemple la diaposit ive n '  apporte r ien par rapport  a 
1 '  i l lustration d 'un l ivre,  mais el le permet une uti l isation collective.  
Ces questions supposent que la preference soit  donnee au contenu des documents 
et  non a leur support .  Le probleme est  alors celui  des objectifs de la media-
theque differents des objectifs de la bibliotheque. (Le sont-i ls? Le doivent-i ls?) 
Ces supports sont-i ls  consideres comme des supports d 'appel? Ils  sont souvent 
juges plus faciles (que le l ivre),  at t irent des usagers qui auparavant ne 
frequentaient pas la bibliotheque. Or deux remarques s ' imposent.  D'une part  
la culture n 'est  pas le seul fait  du texte,  el le participe autant de la connaissance 
de Rimbaud, que de Monteverdi ou de John Batho. D'autre part ,  la plupart  
des etudes sociologiques sur le comportement des publics prouve qu' i l  y a 
superposit ion des pratiques culturelles.  Les nouveaux services ouverts,  les 
animations,  ont une frequentation qui croit  avec la hierarchie sociale.  Ce sont 
les forts lecteurs,  les plus cult ives qui cumulent les pratiques.  
2.  Deuxieme axe :  l 'offre et  la demande 
Le public rurbain,  d 'apres les etudes "Pratiques culturelles des frangais",  
semble avoir  des pratiques moins intenses et  moins nombreuses que les frangais 
des grandes vil les.  Cela est-i l  du a un moindre interet  ou a une offre de 
produits inferieure en quanti te? Certains departements ne comptent pas un seul 
disquaire. . .  
La mission d 'une mediatheque n '  est-elle pas d 'avoir  un role incitateur,  de 
preceder la demande du public,  de promouvoir les medias dont la diffusion 
peut etre freinee par le cout ou 1 'absence de distribution? 
De quel public s 'agit- i l? Nous connaissons le public potentiel ,  c '  est-a-dire 
les rurbains.  Leurs depenses culturelles sont proportionnelles a la tai l le des 
communes de residence.  Leurs equipements culturels sont moindres que pour 
les frangais dans leur ensemble.  De ces ressemblances avec un public urbain,  
pouvons-nous en deduire une simili tude de comportement? 
L 'offre faite par les BCP est-elle suffisante? N' y a-t- i l  pas un r isque de 
"saupoudrage" du reseau lorsque le fonds de documents n 'est  pas assez abondant? 
La demande des bibliotheques municipales ou des bibliotheques-relais peut-
elle etre satisfaite a la fois en ce qui concerne la quanti te et  la quali te des 
differents fonds sans que cela entralne une augmentation des moyens f inanciers 
et  de personnel pour le departement? 
3.  Troisieme axe :  les cri teres 
Cette question est  fondamentale.  En effet  el le sous-entend que,  sans analyse 
prealable des conditions necessaires a la mise en place d '  une mediatheque, 
une commune peut avoir  un equipement mediocre.Les insti tutions se plient aux 
idees.La reflexion se fait  sur un ideal ,  le pragmatisme est  souvent oublie.  
Pouvons-nous determiner des cri teres demographiques? En dessous de quel seuil  
d '  habitants une commune ne peut-elle avoir  de mediatheque? 5 000 habitants? 
2 000? Faut-i l  y ajouter un cri tere d '  at tractivite? Les communes qui offrent 
un niveau d 'equipement eleve (commerces,  college,  banque, supermarche) et/ou 
qui sont centre administratif  dralnent une forte proportion de population.  
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Un cri tere economique est-i l  envisageable? En effet ,  une mediatheque necessite 
un equipement en materiel  d 'ecoute ou de visionnement important.  De plus les 
normes de la Direction du l ivre et  de la lecture recommandent un fonds de 
2 800 documents sonores,  200 videocassettes,  et  des acquisit ions annuelles 
respectivement de 480 et  60 documents.  Ces chiffres ne peuvent-i ls  etre ponderes 
par 1 'action de reequilibrage de la BCP, dans la mesure ou la mediatheque 
fonctionne dans son reseau? 
Un cri tere de gestion semble necessaire.  Quel personnel gere la mediatheque? 
Quelle formation a-t- i l? Quelle formation peut lui  etre apportee? Par qui? 
La BCP doit-elle 1 '  imposer a ses correspondants? Et quel en sera le cout? 
Les trois cri teres une fois definis,  peuvent-i ls  etre appliques a chaque support  
indifferemment ou faut-i l  les moduler? Les besoins d 'une mediatheque sont-i ls  
les memes pour chaque type de support? 
Sans prejuger des conclusions a venir ,  i l  nous semble que la mediatheque 
"rurale" pose le probleme de la bibliotheque en tant que service de qualite, 
veritable service public,  repondant aux objectifs elabores par 1'UNESCO (9).  
D'autre part ,  la mediatheque, qu'el le soit  municipale et  plus encore si  el le 
est  relais de la BCP, a un fonctionnement,  des objectifs,  des moyens l ies 
completement a la BCP. Elle renvoie constamment a la mediatheque departementale 
et  conduit  a  s '  interroger sur la necessite de plans departementaux de develop-
pement culturel ,  qui permettent la prise en compte des besoins locaux. 
Plus que de la cooperation avec la BCP, el le est  le resultat  des l iens etroits  
qui les unissent;  el le est  aussi  le resultat  d 'une poli t ique culturelle qui tend 
a reduire les inegali tes entre vil le et  campagne et  a offrir  a tous culture,  
informations et  documentation en tout domaine.  
(9)  bg n°40 
METHODOLOGIE 
I ELABORATION D'UNE BIBLIOGRAPHIE 
La recherche bibliographique a ete orientee autour de trois axes de reflexion: 
* une documentation relative aux BCP et  a leur fonctionnement 
* une documentation concernant les "nouvelles theques" 
* une documentation ayant trai t  aux pratiques culturelles et  aux poli t iques cultu-
relles des departements et  des communes.  
Cette bibliographie n 'est  pas exhaustive,  el le comporte des ouvrages et  des 
art icles de base necessaires a 1 'etude de notre sujet .  Les references citees 
sont classees par ordre alphabetique d 'auteurs,  sauf la partie concernant les 
textes officiels,  classee par ordre chronologique.  Les mediatheques etant une 
reali te recente,  la recherche a ete l imitee a la periode 1981-1991. Plusieurs 
revues professionnelles ont ete depouillees :  le bulletin d '  informations de 1 '  ABF, 
le bulletin des bibliotheques de France,  Interl ignes,  Livres-hebdo, Transversales 
1.1 Les bibiiotheques centrales de pret  
La plupart  des bibliotheques des communes de moins de 10 000 habitants font 
part ie du reseau des BCP. II  apparalt  donc necessaire de bien comprendre leur 
fonctionnement,  en particulier depuis la decentralisation.  Celui-ci  etant 1 '  heri tage 
de 1 '  histoire,  les textes officiels sont prealables a toute etude.  Des textes 
generaux concernant le fonctionnement des depots,  la formation des benevoles,  
la lecture publique permettent de si tuer les BCP dans leur environnement.  Des 
documents presentent par ai l leurs des analyses portant sur une BCP en particulier 
1.2 Les nouvelles theques 
II  n '  existe pas,  a notre connaissance,  de documentation sur les mediatheques en 
milieu rural .  Aussi  avons-nous elargi  la documentation au domaine du son 
principalement et  de 1'  image, ainsi  qu'aux mediatheques en general .  
1.3 Pratiques et  poli t iques culturelles 
Une bibliotheque (mediatheque) est  une structure d '  intervention.  D'un cote se 
trouvent le(s)  public(s)  des bibliotheques,  les pratiques culturelles des individu 
le monde rural;  de 1 'autre,  les prescripteurs de la vie culturelle :  departements 
et  communes.  C'est  pourquoi la selection a porte sur des ouvrages concernant 
les pratiques des usagers en bibliotheque et  les pratiques culturelles des frangai 
le monde rural ,  les poli t iques culturelles en general  ainsi  que celles des depar-
tements et  des communes.  
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II ANALYSE QUANTITATIVE D'UN SERVICE : LES DISCOTHEQUES DES BCP 
Nous avons elabore un questionnaire (1) adresse aux 96 BCP et  portant sur leur 
secteur discotheque. II  permettra d1  avoir un etat  des l ieux, d 'etudier la mise 
en place et  1 'evolution de ce service,  son fonctionnement interne et  par rapport  
au reseau. 
En effet  les documents sonores nous ont paru etre un support  representatif  parce 
qu'  etendu a presque toutes les BCP et  introduit  depuis suffisamment d 'annees 
pour avoir  du recul.  
III ETUDE DE QUELQUES BCP REPRESENTATIVES 
Une etude sur le terrain de BCP possedant d 'autres documents que le l ivre nous 
permettra d 'avoir  une approche quali tat ive du cadre departemental  et  municipal 
dans lequel se si tuent les mediatheques.  
Notre choix s 'est  porte sur 1 'Ardeche :  discotheque et  artotheque, la Loire :  
discotheque et  videotheque, la Drome :  discotheque et  affichotheque dans les 
trois mediatheques departementales,  le Rhone :  qui possede une des plus ancienne 
et  des plus importantes discotheques,  et  en outre des affiches,  des videocassettes,  
des diaposit ives.  
IV ANALYSE COMPARATIVE DE DEUX BIBLIOTHEQUES MUNICIPALES 
Deux bibliotheques municipales,  de tai l le sensiblement equivalente,  possedant 
un secteur discotheque, 1 'une appartenant au reseau de la BCP, 1 'autre non, 
permettront une etude des publics,  ainsi  que de leur (non) fonctionnement en 
reseau. II  s '  agit  de comparer les raisons de ce choix,  ses incidences,  d '  evaluer 
les services pour degager des cri teres de viabil i te.  L'etude sera effectuee a 
Tournus (71 ) 7 000 habitants et  Sausheim (68) 5 000 habitants.  
V AUTRES DEMARCHES 
En complement,  nous interrogerons des elus,  presidents de conseils  generaux et  
maires,  et  des professionnels,  bibliothecaires et  discothecaires (G. Herzhaft ,  
M. Sineux, B. Calenge. .  . )  susceptibles de nous faire beneficier de leurs 
reflexions et  de leurs experiences.  
Enfin,  nous avons suivi  un stage "le bibliothecaire et  sa discotheque" organise 
par le CNFPT delegation regionale Bourgogne les 8-9 et  15-17 avril  1991 a Macon. 
(1) voir  annexe 4 
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I LES BIBLIOTHEQUES CENTRALES DE PRET 
1. Quelques textes officiels et  stat ist iques 
-1- Ordonnance n° 45-2678 du 2 novembre 1945, relative a la creation des 
bibliotheques centrales de pret  des departements.  Journal officiel ,  4 novembre 1945, 
p.  7241. 
-2- Missions et  objectifs des B.C.P. :  circulaire du Directeur du l ivre du 17 
juil let  1978 adressee aux directeurs des B.C.P. Bulletin des bibliotheques de 
France,  1978, t .  23,  n° 9-10, p.  525-534. 
-3- Circulaire n° 85-2316 du 1° aout 1985 portant sur les missions,  moyens et  
fonctionnement des bibliotheques centrales de pret .  Bulletin des bibliotheques 
de France,  1985, t .  30,  n° 3-4,  p.  304-311. 
-4- MINISTERE DE LA CULTURE, DE LA COMMUNICATION, DES GRANDS TRAVAUX 
ET DU BICENTENAIRE. DIRECTION DU LIVRE ET DE LA LECTURE. Bibliotheques 
centrales de pret  :  statist iques 1986-1987. Paris,  Imprimerie nationale :  1990. 
202 p.  ISSN 0767-6662 
2.  Generali tes 
-5- BONY, Frangoise.  Comment fonctionne un depot dans une BCP .Ix.Livres-hebdo, 
1982, vol.  IV, n°8,  p.  85-86. 
F.  Bony interview Frangois Rouet a  propos de son etude "les depots des biblio-
theques centrales de pret" paru en 1981. 
-6- BOULBET, Genevieve.  De la bibliotheque circulante . . .  au centre departemental  
de cooperation In :  Transversales,  1989, n°10, p.  31-32. 
C'est  le texte d 'une communication au congres de 1'IFLA en 1989 :  historique 
des BCP et  caracterist iques actuelles,  reseaux, cooperation et  nouveaux supports.  
-7- GEMMERLE, Martine.  La Formation dans les reseaux departementaux des 
bibliotheques centrales de pret .  ADBCP, 1990. 126 p.  ISBN 2-9503364-1-8.  
Quelle formation? Pour qui? Pour quoi faire? Avec quels moyens? C'est  a ces 
questions que repond cette etude qui fai t  la synthese des formations existantes 
et  consti tue une reflexion sur leur role.  
-8- GERMANAUD, Marie-Claire et  RAPPAPORT, Georgette.  Creer et  animer une 
bibliotheque en milieu rural  dans les peti tes agglomerations a 1 '  hopital  dans 
1 'entreprise.  Cercle de la l ibrairie,  1986. 190 p.  (Bibliotheques).  ISBN 2-7654-
0340-6.  
A part ir  d '  experiences professionnelles,  les deux auteurs fournissent des notions 
techniques de base pour gerer de "vraies bibliotheques" meme de peti te tai l le.  
-9- Journees des bibliotheques centrales de pret  (24 et  25 mars 1982) Jn:  Bulletin 
des bibliotheques de France,  1982, t .  27,  n° 11,  p.  595-606. 
Compte-rendu de deux journees d '  etude qui ont reuni les conservateurs des 94 
BCP et  la Direction du l ivre et  de la lecture.  Quatre carrefours avaient ete 
organises :  BCP et  ecole,  documents autres que le l ivre et  animation,  informati-
sation,  reseau de lecture publique.  
-10- PINGAUD, Bernard et  BARREAU, 3ean-Claude. Pour une poli t ique nouvelle 
du l ivre et  de la lecture :  rapport  de la commission du l ivre et  de la lecture 
au Ministre de la culture.  Paris :  Dalloz,  1982. 297 p.  ISBN 2-247-00335-4.  
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Le rapport  concerne 1 '  ensemble des problemes du l ivre et  propose des modalites 
de mise en oeuvre d 'une poli t ique de lecture publique.  Le role de la BCP y 
est  evoque. 
-11- ROUET, Frangois.  Les Depots des bibliotheques centrales de pret .  Paris :  
Ministere de la culture et  de la communication,  1981. 289 p.  
Etude detail lee,  mais deja ancienne,  des caracterist iques et  du fonctionnement 
des "depots".  Quatre departements :  Cote d 'or,  Marne,  Rhone, Sarthe sont 
part iculierement etudies.  
-12- Theories et  pratiques de la formation professionnelle .  Bulletin d '  
informations de 1'ABF, 1991, n° 150, p.6-77. 
Ce numero presque totalement consacre a la formation professionnelle regroupe 
un vingtaine d 'art icles;  une part  importante est  faite a la formation elementaire.  
-13- VANBESIEN, Hugues.  Les Bibliotheques centrales de pret  entre tradit ion et  
mutation :  les statist iques 1986-1987 .Xn; Bulletin des bibliotheques de France,  
1990, t .  35,  n°4,  p.292-301. 
Cet art icle commente les statist iques 1986 et  1987 :  enseignements et  evaluation 
de la lecture publique rurale a partir  des dernieres donnees connues du Ministere.  
-14- VANDEVOORDE, Pierre.  Les Bibliotheques en France.  Paris :  Dalloz,  1982. 
447 p.  ISBN 2-247-00336-2.  
Rapport  analysant la si tuation des bibliotheques publiques et  de recherche et  
proposant des moyens pour assurer leurs developpements.  Un chapitre est  consacre 
aux BCP pour lesquelles sont constatees d 'enormes inegali tes d 'un departement 
a 1 'autre.  
-15- YVERT, Louis.  A propos des normes du groupe de travail  des BCP .  Xn; 
Bulletin des bibliotheques de France,  1985, t .30,  n°3-4,  p.  202-227. 
L'auteur presente les normes elaborees en 1982, qui concernent les moyens des 
BCP en personnel,  vehicules,  et  collections.  II  definit  au prealable les missions 
devolues aux BCP depuis 1945, et  presente les plans de developpement du 
Ministere depuis 1967. Article tres complet  sur le fonctionnement,  les moyens 
et  les objectifs des BCP depuis 1945. 
3.  Quelques BCP specifiques 
-16- ADBCP. Guide des BCP 1990. Charnay les Macon :  ADBCP, 1990. Non pag.  
ISBN 2-9503364-2-6.  
Guide des BCP avec donnees arretees au 1° janvier 1990 :  personnel,  vehicules,  
collections,  pret ,  reseau, developpement specifique.  
-17- BCP :  dossier .  Bulletin des bibliotheques de France,  1985, t .30,  n°3-4.  
p.203-314. 
40 ans de lecture publique sont retracees dans ce numero special  du BBF. Cinq 
BCP exposent leurs particulari tes :  pret  direct  et  depot scolaire dans le Bas-
Rhin,  reseau municipal en Saone-et-Loire,  animations et  autres medias en Ardeche,  
pret  direct  dans le 3ura,  milieu agricole dans 1 'Aveyron. 
-18- BLANC-MONTMAYEUR, Martine.  Les Chemins de la lecture dans les peti tes 
communes :  bibliobus,  depositaires et  lecteurs.  Etude du departement de 1 '  Essonne. 
Universite de Paris X, 1981. DEA de sociologie et  economie de la vie locale.  
Ce memoire etudie 1 'activite d1  une BCP, celle de 11  Essonne, ses depots,  ses 
depositaires,  les resultats obtenus.  Bien que datant de 1981 et  concernant une 
BCP peu rurale,  i l  apporte des reflexions interessantes sur 1 'evaluation du 
fonctionnement.  
-19- CALENGE, Bertrand. Servez-vous de la BCP 71 :  principes de fonctionnement 
et  objectifs de la bibliotheque centrale de pret  de Saone-et-Loire.  BCP de Saone-
et-Loire,  1985. 55p. 
Deux ans et  demi apres sa creation,  un document precise en 20 courts chapitres 
les principes qui la regissent et  les missions qu'elle doit  remplir .  
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-20- Le Musibus de la BCP de 1 '  Ardeche ."I/VTransversales,  1988, n°6.  
-21- SCHMIDT, Frederic.  Une bibliotheque dans un pays rural  :  lecture et  lecteurs 
a Saint  Gengoux-le-National.  Rapport  de stage,  DESS de sociologie appliquee a 
1 'action locale.  Lyon II ,  1985. 84 p.  
Le memoire etudie le fonctionnement d1  une bibliotheque de Saone-et-Loire.  
-22- Une discotheque haut de gamme.irv.Transversales,  1991, n°8.  
Bilan du musibus de la BCP de 1 '  Ardeche apres sept ans de fonctionnement.  
II LES NOUVELLES THEQUES 
-23- BUREAU D'INFORMATIONS ET DE PREVISIONS ECONOMIQUES. L'Economie du 
domaine musical .  Documentation francaise,  1985. 380 p.  ISBN 2-11-001367-2.  
-24- BOUVY, Michel.  De la bibliotheque a la mediatheque. Mediatheques publiques,  
1983, n° 65-66, p.  5-12. 
L'auteur analyse les raisons qui freinent le developpement des discotheques et  
des mediatheques,  en insistant notamment sur 1 '  uti l isation de la videocassette.  
-25- D'ANGELO, M'ario.  La Renaissance du disque.  :  les mutations mondiales d 'une 
industrie culturelle.  Documentation fran^aise,  1989. 104 p.  (Notes et  etudes 
documentaires).  
Analyse des structures,  des problemes et  des mutations de ce support .  
-26- DAUDRIX, Jean-Marie.  La Discotheque de France :  une aventure culturelle.  
Discotheque de France,  1985. 121 p.  ISSN 0757-2794. 
Ce numero special  du Bulletin de la discotheque de France retrace son historique.  
II  propose des reflexions sur 1 '  introduction des discotheques en lecture publique.  
-27- DUTEURTRE, Benoit .  Grandeurs et  miseres des discotheques de France .IT. 
Diapason, 1990, mars,  n°358, p.51-59. 
Quatre art icles consacres a la Phonotheque nationale,  aux discotheques de pret ,  
a  la discotheque des Hailes et  de la BPI,  a la fondation Panigel et  a la disco-
theque de Radio-France.  
-28- HERZHAFT, Gerard.  La Place de la musique dans les bibliotheques publiques.  
Ministere de la culture et  de la communication,  1987.123 p.  
Rapport  concernant les collections,  le fonctionnement de la discotheque en BM 
et  BCP, ses relations avec les partenaires de la vie musicale.  II  dresse un 
etat  des l ieux et  propose des solutions.  La 2° part ie est  consacree aux BCP. 
-29- HERZHAFT, Gerard.  Pour une mediatheque :  guide de 1 'audiovisuel a 1 'usage 
des candidats aux concours et  examens des bibliotheques.  Promodis,  1982. 116 p.  
ISBN 2-903181-05-5.  
Guide ( u n  p e u  vieil l i)  qui vise a introduire un public non specialiste a 1 'audio-
visuel.  Quelques pages de reflexions sur la mediatheque. 
-30- LECOMTE, E.  Les Galeries de pret  d 'art  contemporain ou artotheques.  Xn: 
Mediatheques publiques,  1983, n° 64,  p.33-35. 
Ob jectifs  d '  une artotheque et  exemple de celle de la BM de Grenoble.  
-31- LETEINTURIER, Christ ine.  Dictionnaire multimedia :  presse,  radio,  television,  
publicite.  Eyrolles,  1990. 121 p.  (Communication).  
1 700 entrees permettant de se retrouver dans le vocabulaire technique,  pratique 
et  theorique des medias.  
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-32- MAYOL, Pierre.  De la bibliotheque a la mediatheque :  faux probleme ou 
vraie question? .In.-Mediatheques et  pratiques culturelles.  ACORD, 1989. (Les 
Cahiers de la cooperation ;  5).  p.4-14. 
Pour 11  auteur, la mediatheque est  l iee a la dynamique locale des poli t iques 
de lecture et  de communication et  dans leur adequation aux demandes sociologiques.  
De son analyse de 11  equipement des menages,  i l  ressort  1 '  existence d '  une reelle 
mediatheque disseminee dans les foyers des usagers qui ne peuvent que demander 
la presence de nouveaux medias,  puisqu'  i ls  possedent le materiel .  
-33- Nouveaux supports,  nouveaux circuits .  ACORD, 1987. (Les Cahiers de la 
cooperation; 1).  p.4-29. 
Etude du pret  des documents sonores et  audiovisuels dans les BCP de 1 'Ardeche,  
de la Haute-Savoie,  de la Loire et  du Rhone. 
-34- Les Nouvelles theques.  ACORD, 1990. 24 p.  (Cooperation; 18).  
Dossier consacre aux "nouvelles theques" avec des art icles de bibliothecaires,  
d1  elus,  de juriste,  des interviews d 'usagers :  interrogations,  constat ,  experiences 
(surtout rhdne-alpines) qui prouvent 1 ' interet  croissant des elus,  bibliothecaires 
et  public pour toutes les formes de supports.  
-35- NYEKI-KOROSY, Maria.  Les Documents sonores :  precis de discotheconomie.  
Saur,  1987. 379 p.  ISBN 3-598-10435-9.  
Manuel regroupant tout a la fois la discotheconomie,  la discographie,  1 '  histoire 
des supports,  1 'edit ion,  1 ' industrie des appareils  de lecture et  la vie musicale 
en France.  II  faut noter plus particulierement les chapitres consacres aux 
discotheques de pret  et  a la consommation de musique enregistree.  
-36- PASSERON, Jean-Claude. L'Oeil  a la page :  enquete sur les images et  les 
bibliotheques.  BPI,  1985. 
Des revues :  
-37- Le Cahier videotheque. Ateliers Diffusion audiovisuelle.  1987-
L'ADAV presente dans cette revue biannuelle des fiches et  une f i lmographie de 
sa production de videocassettes,  ainsi  que des informations sur les videotheques.  
-38- Ecouter voir .  Association pour la cooperation de 1 '  interprofession musicale.  
1989-
Revue tr imestriel le destinee aux professionnels de la diffusion musicale.  Elle 
propose des dossiers de culture musicale,  des enquetes,  des selections disco-
graphiques.  
-39- Images en bibliotheques.  Images en bibliotheques.  1990-
Revue consacree a 1 'audiovisuel en bibliotheque. Parution tr imestriel le.  
III PRATIQUES ET POLITIQUES CULTURELLES 
1. Generali tes 
-40- CAMPBELL, H.C. Le Developpement des systemes et  des services des 
bibliotheques publiques.  UNESCO, 1983. 208 p.  (Documentation,  bibliotheques et  
archives :  etudes et  recherches).  ISBN 92-3-201995-7.  
Resume des principaux aspects du developpement des bibliotheques publiques 
et  recommandations de 1 '  UNESCO en matiere de bibliotheque • 
-41- CONSEIL DE L'  EUROPE. La Poli t ique culturelle de la France :  programme 
europeen d '  evaluation.  Documentation frangaise,  1988. 394 p.  ISBN 2-11-001989-1.  
Ueux rapports visant a evaluer la poli t ique culturelle 3 travers dlff^rents 
secteurs :  musique ,  spectacles,  art ,  audiovisuel,  lecture. .  .depuis Malraux 
juqu'au ministere de F.  Leotard,  par 1 'etude des buts,  moyens et  resultats.  
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-42- Lecture et  bibliotheques.  Esprit ,  1991, n°170, p.63-129. 
Cinq art icles dont celui  d 'Olivier Donnat sur la culture,  celui  de Bertrand 
Calenge sur les bibliotheques publiques et  celui  d '  Anne-marie Chartier  et  3ean-
Claude Pompougnac sur la lecture.  
-43- MINISTERE DE LA CULTURE, DE LA COMMUNICATION, DES GRANDS TRAVAUX 
ET DU BICENTENAIRE. DIRECTION DU LIVRE ET DE LA LECTURE. Objectif  lecture:  
bibliotheque et  decentralisation.  reseaux de lecture.  DLL, 1989. 83 p.  
Cette brochure destinee aux elus dresse un etat  des l ieux des bibliotheques 
publiques et  donne des reperes qui permettent l 'evaluation de leur bibliotheque. 
-44- Reseaulument.  Bulletin d ' informations de 1'ABF, 1990, n° 147, p.3-61. 
La cooperation et  le reseau induisent une amelioration de l 'offre et  du service 
rendu. Ce theme est  trai te sous cinq aspects :  le reseau local ,  les nouveaux 
partenariats,  la cooperation,  deux exemples peripheriques (departement sans BCP 
et  cooperation avec 1 'Afrique,  les reflexions en cours dans la profession.  
2.  Le milieu rural  
-45- BENOIT, Phil ippe et  IRRMANN, Phil ippe.  Enquete sur 23 mill ions de rurbains.  
Nathan, 1989. 220 p.  ISBN 2-09-290164-8.  
II  s 'agit  pour les auteurs de dresser un tableau concret  des 23 mill ions de 
frangais qui habitent dans des communes de moins de 20 000 habitants :  
ressemblances et  differences de comportement des habitants des vil lages et  
peti tes vil les.  
-46- BODIGUEL, Maryvonne. Le Rural  en question.  L'Harmattan,  1986. 183 p.  
ISBN 2-85802-762-5.  
Qu'est-ce que le monde rural? C'est  a cette question qu'essaie de repondre M. 
Bodiguel,  sociologue au C.N.R.S. :  definit ion de ses fonctions par rapport  a la 
vil le,  notion d 'espace rural ,  de societe rurale.  
-47- Le Grand atlas de la France rurale.  Monza, 1989. 494 p.  ISBN 2-908071-002. 
Plus de mille cartes,  tableaux, graphiques completent 1 'analyse faite par plus 
de cent cinquante specialistes du milieu social ,  de l 'agriculture,  du milieu 
physique et  des espaces ruraux. 
-48- Villes et  campagnes.  INSEE, 1988. 181 p.  (Contours et  caracteres).  ISBN 
2-11-065030-3.  
Ouvrage tres complet ,  avec une multi tude de graphiques et  de tableaux, qui 
donne des informations concernant la population,  le logement,  1 '  emploi,  les modes 
de vie. . .  en fonction du degre d '  urbanisation.  
3.  Public et  pratiques culturelles.  
-49- BARBIER-BOUVET, 3ean-Fran<jois et  POULAIN, Martine.  Publics a l 'oeuvre :  
pratiques culturelles a la Bibliotheque publique d '  information du centre Pompidou. 
Documentation frangaise,  1986. 295 p.  ISBN 2-11-001622-1.  
Ou tout ce que 1 'on veut savoir  sur le public de la BPI ( e t  celui  de la salle 
actuali te) .  Une moyenne de 10 000 usagers quotidiens.  Nous disposons ainsi  des 
resultats d '  une enquete concernant le public de la plus grande mediatheque .  
-50- DONNAT, Olivier.  Les Depenses culturelles des menages.  Documentation 
fran^aise,  1989. 75 p.  ISBN 2-11-002204-3.  
Ce document propose une evaluation des depenses culturelles des menages a partir  
des resultats de 1 'enquete "Budgets de famille" menee par l ' INSEE en 1984-1985. 
II  permet la comparaison des budgets des differentes categories de population 
en fonction de cri teres socio-economiques,  i l  combine les depenses l iees aux biens 
d 'equipement,  a la communication(presse,  television,  radio),  aux sorties.  Les 
secteurs etudies sont 1 ' image, le son, 1 'ecri t ,  les sort ies,  les pratiques amateurs.  
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-51- DONNAT, Olivier.  Les Pratiques culturelles des frangais :  enquete 1988-
1989. Documentation fran^aise,  1990. 243 p.  ISBN 2-11-002368-6.  
Le ministere de la Culture presente les resultats d 'une enquete realisee aupres 
de 5 000 frangais de plus de 15 ans.  Elle comportait  93 questions concernant 
les loisirs,  la television.la radio,  la lecture,  la musique,  les pratiques art ist iques.  
Les resultats sont croises avec des variables socio-demographiques.  
-52- DONNAT, Olivier et  COGNEAU, Denis.  Les Pratiaues culturelles des frangais 
1973-1989.La Decouverte,  1990. 285 p.  ISBN 2-7071-1914-8 
A partir  d 'une comparaison entre les comportements culturels des frangais et  ceux 
decrits  dans les deux enquetes de 1973 et  1981,les principales evolutions des 
quinze dernieres annees sont mises en evidence :  profond renouvellement des 
pratiques du aux mutations technologiques dans les secteurs son et  image, a 1 '  
accroissement de la conviviali te et  des sorties,  a la diminution des frangais 
"a l 'ecart" de toute culture.  
-53- FEDERATION NATIONALE DES ASSOCIATIONS FAMILIALES RURALES. Les Pratiques 
culturelles individuelles et  collectives en milieu rural  :  rapport  d '  etude 1988-
1989. F.N.A.F.R. ,  1990. 
-54- MOULINIER, Pierre.  L'  Evolution des pratiques culturelles des ruraux. 
Cosmopolit iques,  1990, juin,  n° special  :  mutations du monde rural ,  mutations 
de la societe et  de la culture.  
-55- Pour une sociologie de la lecture :  lectures et  lecteurs dans la France 
contemporaine.  Cercle de la l ibrairie,  1988. 241 p.  (Bibliotheques).  ISBN 2-
7654-0403-8.  
Cet ouvrage,  sous la direction de Martine Poulain,  est  une reflexion sociologique 
sur la lecture.  On y trouve 1 'etude des contraintes sociales,  les specifici tes 
des peti ts  lecteurs,  les statuts sociaux des genres l i t teraires.  
-56- Les Pratiques culturelles des ruraux. Developpement culturel ,  1985, n° 61.  
-57- Publics.  Interl ignes,  1988, n°8,  p.3-35. 
Dossier consacre aux publics frequentant les BM, en part iculier celui  de la 
videotheque de Clermont-Ferrand, de la bibliotheque sonore de Laval,  de la 
logitheque de Caen. Qui sont les usagers? Que veulent-i ls? C'est  a ces questions 
que repond ce numero qui regroupe quatorze experiences de bibliotheques.  
4.  Poli t iques culturelles departementales.  
-58- Convention Etat-conseils  generaux :  
-  Landes,  Saone-et-Loire,  Loire.  Transversales,  1988, n°3.  
-  Ardeche,  Aveyron. Transversales,  1988, n°4.  
-  Haute-Garonne, Transversales,  1988, n°6.  
-  Tarn-et-Garonne, Transversales,  1989, n° 10.  
-  Mayenne. Transversales,  1989, n°11. 
-  Moselle.  Transversales,  1991, n°18. 
-59- Convention conseils  generaux-communes :  
-  Allier .  Transversales,  1990, n°16. Concerne la videotheque. 
-  Alpes-Marit imes.  Transversales,  1990, n° 13.  Concerne le developpement 
des mediatheques municipales.  
-60- Les Depenses culturelles des departements.  Developpement culturel ,  1985, n°64. 
Quelques points de repere :  depenses faibles (1,  3 % du budget) ,  ecarts specta-
culaires entre les extremes,  dus principalement a la r ichesse de chaque departement.  
t rois postes de depenses :  animation,  archives,  monuments.  
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-61- MENGIN, Jacqueline et  LEPAGE, Jacques.  Le Role culturel  du departement.  
Documentation frangaise,  1987. 230 p.  ISBN 2-11-001779-1.  
Que font les departements en matiere de culture? Comment les poli t iques culturelles 
sont-elles elaborees et  mise en oeuvre? Les auteurs repondent a ces questions 
en analysant le cas de quatre departements :  Calvados,  Creuse,  Drome et  Savoie.  
5.  Poli t iques culturelles municipales.  
-62- BEAUNEZ, Roger.  Poli t iques culturelles et  municipali tes :  guide pour 1 'action,  
recueil  d 'experiences.  Editions ouvrieres,  1985. 260 p.  (Pouvoir local) .  ISBN 
2-7082-012201-2.  
Livre realise a part ir  d1  enquetes :  questionnaires d 'une cinquentaine de muni-
cipali tes de toutes tai l les,  reportages et  entretiens.  Les choix,  integres a la 
reali te locale historique ou geographique sont rapidement etudies.  Les orientations 
et  les objectifs sont regroupes en six themes.  Les structures et  les moyens sont 
presentes;  les cooperations sont abordees.  Une serie de fiches techniques concernant 
les secteurs d ' intervention donnent des renseignements pratiques.  
-63- Bibliotheques municipales :  construction,  equipement.  Ministere de la 
Culture et  de la Communication,  1984. 61 p.  
L'evolution des besoins a conduit  le  ministere a proposer des modifications aux 
programmes de 1975 concernant les BM. Une place particuliere est  faite a la 
video (consultation de cassettes documentaires 3/4 de pouce) et  aux estampes.  
Les communes concernees sont les vil les de 5 000 a 150 000 habitants.  
-64- MINISTERE DE LA CULTURE, DE LA COMMUNICATION ET DES GRANDS TRAVAUX. 
DIRECTION DU LIVRE ET DE LA LECTURE. Bibliotheques municipales :  statist iques 
1987. Imprimerie nationale,  1990. 365 p.  
A N N E X E S j  
Les cartes ont ete elaborees en utilisant les statistiques 1987 des BCP, les 
renseignements donnes dans le guide de 1'ADBCP, et ceux donnes par les 
reponses a notre questionnaire, et en les croisant. Elles sont arretees au 
31 decembre 1990. Elles concernent la France metropolitaine. 
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2 1  
.Marie-Christ ine Pascal 
B.C.P. de Saone et  Loire 
-?5,  chemin de la Verchere 
71850 CHARNAY LES MACON 
Charnay, le 1° mars 1991. 
Madame, Monsieur,  
Je suis eleve a 1 'E.N.S.B. en formation continue diplomante 
et  j 'ai  choisi  d 'etudier,  dans le cadre du D.S.B. et  d 'un D.E.S.S.  ,  comment 
les bibliotheques centrales de pret  ont evolue du fait  de 11  apparit ion de nouveaux 
medias,  comment el les ont integre les documents autres que le l ivre dans leurs 
reseaux. 3 'ai  cependant l imite mon champ d '  etude aux documents sonores.  
C'est  pourquoi je vous adresse un questionnaire concernant 
1 'activite discotheque de votre etablissement,  que je vous demande de remplir  
de fagon aussi  precise et  complete que possible,  a  me renvoyer pour le 31 mars.  
Je suis egalement interessee par tout type de documents que 
vous avez publies soit  en direction de votre reseau, soit  en direction des elus 
au sujet  de la discotheque. 
En vous remerciant pour votre collaboration,  je vous prie 
d 'agreer,  Madame, Monsieur,  1 '  expression de mes salutations dist inguees.  
B.C.P.: 
1. Votre B.C.P. possede une discotheque 
oui |  |  non 
2.  Depuis quelle date? 
3.  Combien le fonds comprend-il  de documents sonores -  au 31/12/90 -? 
4.  Combien en avez-vous achete en 1990? 
5.  Comment sont-i ls  repartis  -  au 31/12/90 -? 
• 
disques noirs cassettes C.D. 
nombre 
% 
6. Si la majorite du fonds est  consti tuee 
|  |  de disques noirs 
pourquoi? 
|  |  de cassettes 
pourquoi? 
•  de C.D. 
pourquoi? 
7.  Est-ce que les acquisit ions visent a modifier la composit ion du fonds? Pourquoi? 
8.  Comment fonctionne la discotheque par rapport  au reseau? 
[  |  pret direct  [ |  aux memes l ieux que le pret  direct  
des l ivres 
|  |  dans un endroit  specifique(precisez) 
|  |  pret aux relais bibliotheques |  [ par bibliobus 
|  |  par mediabus 
j par musibus 
autre (precisez) 
|  |  pret a la B.C.P. 
nombre de renouvellement par an :  
9.  Quel est  le nombre de points de desserte du reseau pour le secteur discotheque? 
•  en pret  direct  
i  1 en relais bibliotheque 
10. Dans le cas de discotheque dans les relais bibliotheques,  qui en assure la 
gestion? 
1 |  benevole non qualif ie nombre 
„1 j 1 benevole qualif ie nombre 
quel type de qualif ication? 
|  1 professionnel salarie dont bibliothecaire(s)  
dont discothecaire(s)  
11.  Existe-t- i l  des subventions d 'acquisit ions pour les documents sonores des relais-
bibliotheques? 
I oui  |  1 de la part  du Conseil  General  
|  1 de la part  du Conseil  Regional 
•  comme depots permanents ( type CNL) 
Dans tous ces cas,  pouvez-vous joindre les reglements d ' intervention? 
| j non 
12. Y a-t- i l  des discotheques dans votre departement qui n '  uti l isent pas les services 
de la B.C.P.? (vil les de moins de 10 000 hab.)  
1 |  oui pourquoi? 
non 
13.  Le pret  est-i l  gratuit  ou payant? 
F~1 gratuit  
j |  payant 
Expliquez et  joiflgnez la documentation 
somme forfaitaire 
1 '  unite 
• • 3 
|  1 pour 1 '  usager 
|  1 pour la commune 
Dans le cas de pret  payant quelle somme en est  provenue en 1990? 
14.  Comment fonctionne la discotheque par rapport  a la B.C.P.? 
Quel est  le budget consacre a la discotheque? 
= % du budget global d 'acquisit ions de la B.C.P. en 1990 
15.  Avez-vous eu un credit  d 'achat de disques de la DLL avant 1986? 
•  oui en quelle annee :  
combien :  
•  non 
16. Quel a  ete le cout de 1 ' investissement en materiel? 
17.  Quels sont les agents qui gerent la discotheque? 
nom (s):  
non 
fonction(s):  
diplome professionnel :  
tache exclusive I 1 oui  |  1 
18.  Y a-t- i l  eu creation de poste(s)  pour la discotheque? 
|  1 oui nombre :  
patj  |  le Conseil  General  
|  [ une association 
de quelle qualif ication :  
• n°n 
19. S ' i l  n '  y a pas eu creation de poste de discothecaire,  quelle formation a-t-elle 
ete donnee? 
20.  Quel a  ete le cout de cette formation? 
en francs :  
en temps :  
Par qui a-t-elle ete faite? :  
Par qui a-telle ete payee? :  
21. Avez-vous fait  appel a des candidatures parmi votre personnel pour gerer ce 
service? Precisez 
22. Qui a ete a 1 '  init iat ive de la creation de la discotheque? 
I 1 Conseil  General  
|  I association 
I I DLL 
1 1 directeur de la B.C.P. 
I |  personnel de la B.C.P. 
•  reseau 
1 1 autre (precisez) 
23.  Pour quelles raisons? 
24.  Depuis la decentralisation,  y a-t- i l  eu un changement de poli t ique de la part  
de votre Conseil  General  par rapport  a la discotheque? 
I oui  (precisez) 
j | non 
25. Aviez-vous fait une etude aupres du reseau pour determiner 1'interet suscite 
par ce nouveau service? 
| | oui (joignez la documentation) 
| | non 
26.Quel est 1'impact de ce service aupres des usagers - au 31/12/90 -? 
nombre d'emprunteurs pret de disques noirs pret de cassettes pret de C.D. 
dont adultes 
dont enfants 
total 
27. Avez-vous d'autres documents que les livres, hormis les documents sonores? 
| | oui | | affiches 
1 | cartes postales 
1 | diapositives 
| | videocassettes 
I 1 reproduction d'oeuvres d'art 
i | microformes 
I 1 non 
28. Les diffusez-vous aupres du reseau? 
• oui 
non 
29. Ces documents forment-ils un (des) fonds separefe) du fonds de livres? 
CZl oui 
I [ non 
30. Avez-vous une convention de developpement culturel avec votre departement? 
oui (precisez sur quels aspects elle porte) 
non 
